
1) Nous sommes déjà au 3ème Congrès Mondial de la seule Organisation Mondiale des 
Retraités. Jusqu'à présent, comment voyez-vous les progrès réalisés depuis sa création ? 

 

Tout d'abord, merci pour vos questions et pour le partage de nos réponses. Le 
syndicalisme de classe a besoin d'une plus grande diffusion de nos avancées. Le 
capitalisme nous en empêche. Mais malgré cela, en 10 ans d'existence, notre 
organisation grandit, année après année, et nous allons tripler le succès obtenu lors de 
notre deuxième congrès (que nous avons tenu à Bogotá, en Colombie, en février 2019). 
Deux mois avant le début du Congrès, nous avons déjà plus de 110 délégations inscrites 
de près de 80 pays sur les 5 continents. Nous organisons et coordonnons, de mieux en 
mieux, la lutte de la partie la plus âgée de la classe ouvrière.

 

2) La coalition d'un plus grand nombre d'organisations dans l'Union et la coordination 
de l'action de notre mouvement sont des facteurs cruciaux pour son efficacité. Le 
Président , Secrétaire général, de l'Union internationale des retraités.

Comment évaluez-vous votre travail jusqu'à présent sur ces questions ?

 

Notre ennemi veut privatiser toutes les retraites publiques, gagnées par la lutte syndicale 
promue par la FSM (Fédération syndicale mondiale) depuis la fin de la Seconde Guerre 
mondiale. La FSM a étendu à l'ensemble de la planète une partie importante des 
réalisations que la révolution communiste a mises en branle en URSS et dans d'autres 
pays.

Aujourd'hui, profitant de la trahison de l'eurocommunisme et de la Perestroïka, les 
multinationales qui dirigent le capitalisme depuis le FMI et la Banque mondiale veulent 
s'emparer de tout ce qui est public (santé, éducation, transports, retraites, etc.).

Notre organisation a déjà été en mesure d'organiser une Journée mondiale de lutte 8 
années consécutives qui a été suivie par des dizaines de pays.

3) Les retraités qui font partie de la classe ouvrière, la majorité dans le monde, 
connaissent à peu près les mêmes problèmes :

La pauvreté, l'insécurité, aggravant ainsi le niveau de vie, les privant ainsi de leurs 
droits.



Comment le mouvement des retraités devrait-il répondre à l'assaut des gouvernements et 
du capitalisme ?

 

Nous devons répondre, EN TANT QUE PARTIE DE LA FMS que nous sommes, en 
ajoutant nos luttes et nos revendications à celles de la classe ouvrière de chaque pays et 
de chaque continent,

Nous devons continuer à éduquer idéologiquement toutes les personnes (actives ou 
retraitées) afin qu'elles ne soient plus trompées par des options politiques qui promettent 
de combattre les effets du capitalisme, mais ne se battent pas pour le détruire.

Tant qu'il y aura du capitalisme, il y aura de la pauvreté et de l'insécurité, il y aura une 
exploitation directe des travailleurs actifs et une exploitation indirecte des retraités, la 
répartition injuste des richesses continuera d'augmenter et les gouvernements pro-
capitalistes continueront à dépenser dans les guerres impérialistes ce qui devrait être 
destiné à améliorer la qualité de vie des gens.

 

4) Quels sont les objectifs et les résultats à atteindre par le 3ème Congrès de 
l'Organisation ? 

 

Nous allons aller de l'avant avec ce que dit le slogan de notre congrès : « 
RENFORÇONS L'ORGANISATION MONDIALE DES RETRAITÉS DE LA FSM ». 
De plus en plus de syndicats affiliés à la FSM se joignent au grand effort pour 
coordonner la lutte de 20% de la population mondiale (soit 30% des personnes ayant le 
droit de vote politique).

Nous sommes unis par la conscience de classe et la conviction que nous allons, le plus 
tôt possible, détruire le grand ennemi de l'humanité, qui est le capitalisme.


